
Depuis la rentrée, le ministre de 
l’Education nationale oscille entre 
autocongratulation et imprécision. Le 
protocole mis en place est flou et insuffisant. 
Les élèves et les personnels viennent 
de passer un début d’année scolaire, 
à nouveau, compliqué. Et voilà que 
pointe la sixième vague… Le 27 

décembre, l'Ecole est une des 
grandes absentes des annonces du 
gouvernement. Le 28, Blanquer n'a 
guère rassuré à la radio... D’ici la 
rentrée de janvier 2022 rien ne sera 
fait pour rassurer et protéger les 
élèves et leurs familles, les 
personnels.
Plutôt  que  de  nier  constamment  
la  réalité  de  l'épidémie  en  milieu 
scolaire, Blanquer devrait  plutôt 
répondre aux alerte répétées des 
personnels sur sa gestion catastrophique 
et répondre à la demande de plan 
d'urgence pour sécuriser le système 
scolaire.

La CNT‐SO Education/Recherche revendique 
un plan pour la qualité de l’air (dotation de 
tous les établissements en capteurs CO2, 
équipement en systèmes de renouvellements 
et purification d’air) ; la distribution gratuite 
de masques pour tous les élèves et tous les 
personnels ; une définition nationale stricte 
des « cas contacts » et des dépistages 
massifs ; un grand plan d’urgence pour 
l’école (moyens humains et matériels, il faut 
plus de personnels et dédoubler les classes) ; 
un plan d’équipement informatique pour les 
élèves et personnels ; le renforcement des 
campagnes de vaccination pour les élèves 

volontaires ; l’indemnisation à 100% du 
congé garde d’enfant, l’indemnisation pour 
toutes et tous des périodes d’isolement.

Personnels des LP, soyons 
vigileant·es ! Depuis 2020, le ministère fait 
des « propositions » inacceptables 
concernant les PFMP et la crise sanitaire. 
Dans ses fameuses Foires aux questions dont 
il a le secret « souplesse » signifie 
dérégulation (les élèves partant en stage « au 
fil de l’eau ») et dégradation de nos 
conditions de travail !


